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225me anni&etâciikza
par C. F. Landry

Samedi 24 avril

1723

Jour de marché

Les gens me
disent paisiblement : le
225mc anniversaire de
la mort de Davel,
comme si Davel était
en effet mort de la
grippe, ou après une
longue maladie,
vaillamment supportée.
Les gens d'ici, qui
trop volontiers se
piquent de « savoir ce
qui est français» dans
les tournures de
langage, « ce qui est
français » dans l'écrire

et dans les romans
traduits du papou qui seront bientôt toute
Ia culture des gens moyens, les gens d'ici
ne pourraient-ils donc pas dire : 225""'
anniversaire de l'exécution de Davel. Parce
qu'enfin le français de Lausanne, pour
approximatif qu'il soit, il permet la nuance,
et ce major Davel fut proprement exécuté.

Evidemment, il est peut-être de bon ton.
et très « français » de ne s'en souvenir
qu'avec prudence, cette prudence qui transforme

en bonasse « mort » une « exécution

». Evidemment aussi, je pense, 225 ans.
c'est un peu ancien J'ai fait ce chemin,
samedi 24 avril 1948, comme chaque an,
si je le puis (si les destins le permettent).
Il y avait une mauvaise bise qui avait
retenu tous les patriotes chez eux. Mais dites
un peu pour lui, vous n'avez pas l'impres-

1 Auteur d'un des plus
Davel que nous connaissions.
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sion que voici 225 ans
c'était un peu plus
dérangeant que la bise

Je n'ai pas trouvé

un ehat, là-bas.
Tout se passe, chaque
an, comme si les Vaudois

ne concevaient
pas que l'on pût
s'émouvoir, dans un lieu
où il n'y a point de

pinte. Evidemment le
dimanche matin,
confortablement, il y a

eu cérémonie politico-
littéraire - vigneronne,
à Cully, mais

justement, à vol d'oiseau, les pintes étaient de
la partie.

Donc à Vidy, personne C'est dans l'ordre

des choses. Et moi, sur mon chemin
je me disais : à quoi tient l'Histoire si le
jour de l'exécution il avait fait de la bise
— pfuit pas de discours Davel. Impossible

d'écouter (sans l'entendre) ce
glorieux testament inexécuté, (lui) : « C'est
ici le plus beau jour de ma vie » Je pensais,

au pied de ce monticule posé juste un
peu en fausse posture, là dans ce Vidy, je
pensais à ce qu'il a voulu, lui, et à ce
que ça a donné. Crouïlle résultat Piètre
besogne Je regardais la nature éclater
jeunement : et lui, tout au long des jours
où il attendit la mort, il prit grand souci
des gels, de cette nature qui bouge, qui se
montre crédule et folle. On ne sait pas ces
choses ; ou mieux : ou le sait, on ne veut
pas le savoir.
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